
Le langage des pongistes 

Waoouh! 

Choï ! 

Come on! 

Hai! 

Yes! 

Oh! 

Tcho! 

Merde! 

Oh! 

Hè! 

Han! 

Heu… 

Ah la vache! 

Lorsque les pongistes s’adonnent à bien jouer, 

Ils en perdent l‘usage du langage articulé. 

Marie Cécile Pilot 2018 

Petite balle 

Tu nous régales 

Orange ou blanche 

En nous tu déclenches 

Petite balle 

Tant de pression 

Tant de passion 

Petite balle  

Tu nous fais rêver 

Tu nous fais stresser 

Petite balle  

Autour d’une table 

Tu nous réunis 

Autour d’une table 

On t’applaudit 

Petite balle 

Avec toi c’est le stress 

Avec toi c’est la liesse 

Nadine Reffet 2018 

Entre deux équipes il oscille 

Là où souvent il brille 

Pas souvent notre Lucas 

Est dans l’embarras 

Il sait se dégager avec réaction 

Des pires situations 

Avec son look il est freestyle 

Car il ne manque pas de style 

Et oui le petit Moland 

Aujourd’hui il a 20 ans ! 

Bruno Simon 2018 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vos poèmes ici, 

Avec nos mercis… 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

   



Cloué par la balle 

Vissé au sol pierre tombale 

Rien de léger ce jour 

Décisif ! Balle 

Pourquoi tu nous reviens ? Oh ! 

Ce coup courroucé 

Balle une question 

Ne pense pas ton geste 

Lâche le coup vite. 

Plus rien ne compte 

Autour le vide sans fin. 

Seul réel le geste. 

Mitigé ce geste 

Corps en retard pour toujours 

Ailleurs ton esprit. 

Mollesse des jambes 

Flou du corps sans frontière 

Serre au moins le peu. 

Ne pense à rien 

Fait exploser ton geste 

La balle est jouée. 

Surpris par elle 

Balle blanche indécise 

Ridicule frappe. 

Bouge sans cesse 

Rend souple ton corps usé 

Renvoie en caresse 

Balle blanche dans l’ai 

Tournoiement du corps autour 

Tendu explosif 

Il y a le geste 

Arrive parfois. Une fois 

Pépite d’absence. 

Prends cette balle 

Dans ton corps  en mouvement 

Oublie le pourquoi 

Gérald Moralés 2004 

Il est là près de nous, le poète inspiré, 

Qui va nous enchanter par ses vers colorés, 

Qui va louer ravi, ami de la 4S, 

Le ping qui, à tout âge, éloigne la tristesse. 

Érato te regarde, sur ta main elle pose 

La beauté qu'il te faut, ainsi qu'en toute chose, 

Pour que nos fiers regards, émerveillés par toi, 

Se changent en rayons éclairant Saint François. 

Ne crains, des sottes gens, ni les éreintements, 

Ni les noirs quolibets, et sache qu'un dément 

Dort dans le fond jaloux des cœurs froids et stériles. 

Dépose ta raquette et dans tes doigts fébriles 

Pendant un court moment confie-leur un crayon, 

Sache bien que rimer doit être ta raison. 

Philippe Protat Mars 2018 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

LE TEMPS DES PONGISTES 

Temps mort ! 

Mais le temps du jeu peut-il mourir ? 

Qu’est-ce alors le temps du ping quand il 

est « vivant » ? 

On peut mesurer le temps du jeu : 

Le temps mort peut durer une minute ; 

Une minute, c’est aussi la durée entre 

deux sets ; 

Si une manche n’est pas terminée après 

dix minutes de jeu effectif et que moins 

de dix-huit points n’aient été marqués, on 

met en place la règle d’accélération. 

Mais le pongiste ne regarde pas la 

pendule. 

Il est hors du temps mesuré. 

Il vit le temps de son jeu. 

Il crée son rythme, son tempo. 

Il fait son temps. Il est son temps.  

Du temps incorporé. 

MCP 



 

 
ESQUISSES (Guess it !) 

Du flow, du show, 

Pieds légers, danse chaloupée, 

Tempo, 

Prise légère,  

Service trompeur, 

Toucher de dentellière, 

Point fulgurant, 

Sourire discret, 

Regard perçant, 

Bravo XXXX ! 

Sculpté comme un Apollon, 

Mâchoires serrées, concentré, 

Il entre dans l’aire de jeu,  

Trottine, trottine,  

Tourne en rond comme lion en cage, 

Poing levé, Allez ! 

Traits tirés, Allez ! 

Bras levés, ça y est ! 

Match gagné ! 

MCP 


